
UN CENTREDETRI HIGHTECH
LeFinistèreen pointe sur lesdéchets

Lenouveau centrede tri de Plouédernest un outil industriel performant, penséà
l'échelled'unterritoire.Baptisésouslenom deTriGlaz,il a étéconçupour réceptionner
lesemballagesménagersdescommunautésde communeset d'agglomérationdu
NordFinistère,partagéesentrelacôteet lesterres

Glaz,en breton, c'est le bleuet le vert. Lebleudes
côtes,levert des prairies.L'économiede la terreet
de la mer.C'estaussi la couleurdominantedesfla
cons réceptionnéspourêtre triés.Tri,c'est lechiffre
3...comme les3 maillonsdu recyclagedesdéchets
ménagers: collecte,tri etvalorisation.Basédansle
Nord Finistère,TriGlazs'inscritdans le cadred'une
démarche nationale de réductiondes déchetset
d'uneambition économique,écologiqueet sociale,
partagéepar les élus locaux.Une ambition fixéeà
l'échelledépartementale,danslecadred'un Plande
préventionet devalorisationdesdéchetsporté par
leSyndicatmixted'étudespour l'éliminationdesdé
chets(Symeed).

Trois objectifs

En 2005, la loi confiait aux conseilsgénéraux la
compétenced'élaborationet de révisiondes Plans
départementauxd'élimination des déchetsména
gerset assimilés(PDEMA).Cequi a valu au Conseil
généraldu Finistère(cf. interview deJean-LucPo-

lard) d'adopter,en octobre2009, le nouveau Plan
départementalde préventionet degestiondesdé
chetsménagersassimilés(PDPGDMA)pour la pé
riode2008-2018.Avectroisobjectifsà laclé:réduire
lesquantités et la nocivitédesdéchetsproduits et
collectés,améliorer letaux devalorisation et bâtir
uneorganisationdurable de lagestiondesdéchets,
baséesur la solidaritédes territoireset ta complé

mentaritédesfilières.L'idéed'un centrede tri, situé
à proximitédu centrede transfertduSivalom(Syn
dicat devalorisation des ordures ménagères),est
partagéepar l'ensembledesEPCIactionnaires.Ce,
afin de remédierà la recrudescencedesmaladies
professionnellesliéesà destroublesmusculo-sque-

lettiques(TMS)et à la vétustédusite deBrest,dont
lebâtimenta plus dequinzeans.

En 2007,BrestMétropoleOcéane(BMO)créait une
Sociétéanonymed'économiemixte locale(SAEML),
plus connue sous le nom de SOTRAVAL,en lui
confiant la gestion de ses équipementsde traite
ment dedéchetsménagers.Coûtglobal de l'opéra-

SOTRAVALenchiffres
- 10EPCIactionnaires(144communes)au ser
vicede503 140 habitants, sur une surfacede
2 800km2.
- Plusde20 millions d'eurosHTde chiffre d'af
faires.
- Chaqueannée,plus de200000 tonnesdedé
chetssonttraitées,dont130000tonnesd'ordures
ménagèresincinérées.
- 32salariés,dont 21dévolusauCentredetri des
emballagesménagersduSpernot.
- Exploite4 installationssoumisesà laréglemen
tation.
- Unactionnairemajoritaire(54,507o),BMO
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tion : 12 millions d'euros, dont une subvention du

Conseil général de 600 000 i et une participation de

l'Ademe, à hauteur de 2 500 000 CSesmissions :dé

velopper des prestations pour lecompte des collecti

vités actionnaires, dans une logique de partage des
équipements de traitement, ainsi que des moyens

techniques et des compétences mobilisées pour les

exploiter : tri, broyage des déchets verts, transfert

des déchets, valorisation matière ou énergétique...

BMO est l'actionnaire majoritaire, avec 54,5 Vodes

parts. Le reste estdétenu par neuf communautés de

communes du Nord Finistère, représentées au pro

rata de la population, la CCIde Brest, la Caisse des

dépôts et consignations, la Caisse interfédérale du

Crédit Mutuel et la Caisse régionale du Crédit Agri

cole du Finistère.

Lechoixdu développementdurable
En complément de son activité, SOTRAVAL,par dé

cision du Conseil d'administration, en juillet 2009, a

modifié son objet social pour se positionner en tant

qu'opérateur dans le domaine des énergies renou

velables. Avec, à la clé, l'installation et l'exploitation

de panneaux photovoltaïques incluant la vente
d'électricité à EDF,la conception de chaufferies en

bois et la revente de la chaleur et/ou de l'électricité

produite, ou bien encore l'exploitation de réseaux

de chaleur. Le tout, en concertation avec l'Ademe,
Eco-Emballage, le Symed et d'autres partenaires.

Depuis lors,SOTRAVALporte seule l'investissement du

centre de tri des emballages ménagers du Nord Finis

tèrequ'elle exploitera pour lecompte desdix EPCI,avec

des répercussions positives pour le coût du tri. Aux

contraintes techniques, environnementales, paysa

gères,architecturales et réglementaires,s'ajoutent une

"forte valeur pédagogique", un parcours multi-publics
- scolaires, élus, panenaires, industriels... -, autour

de la gestion des déchets sur le territoire. Différents

modes de circulation ont d'ailleurs été imaginés pour

organiser les flux à l'intérieur du site : circulation des

visiteurs en voitures légères, circulation piétons, cir

culation "chargement" réservéeaux semi-remorques

qui chargent les produits finis, circulation "décharge
ment" réservéeà l'usage descamions qui déchargent
la"matière première". Lesbâtiments sont conçusdans

une logique dedistribution pour mieux orienter les pu

blics : le rez-de-chaussée,pour l'accueil desvisiteurs et

des partenaires extérieurs, le premier étage,pour l'ac

cueil du personnel et l'accèsau parcours pédagogique.

Projetarchitectural
SOTRAVALs'est employée à apporter à son projet

une dimension environnementale. Toiture minérale

et végétalisée, ventilation double flux au moyen

d'une centrale équipée d'un système de récupéra
tion énergétique, éclairage basse consommation...

Le Pôle administratif et ses abords ont été conçus

sur la base d'un projet architectural exemplaire.

Le projet a été dimensionné pour trier au moins
30 000 tonnes annuelles, à l'horizon 2018. Dès lors,
il sera en capacité de trier les différents flux du terri

toire - multi-matériaux, vrac/sacs, corps plats, em

ballages —, avec des exigences de qualité au moins

équivalentes à celles d'aujourd'hui et une producti

vité deux fois supérieure.

Pour l'heure, cet équipement se distingue par des

exigences fortes de qualité de tri, une intégration

réussie, une productivité élevée, la possibilité d'in

tégrer de nouvelles consignes de tri, ainsi que des

conditions de travail optimales pour les salariés. En

fin, il compte parmi les premiers outils industriels

régionaux à penser complètement un parcours pé

dagogique.

Bruno Tranchant
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